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Or nous, nous l'avons reçue, et nous avons été
enseignés et nous maintenons cette tradition, cette
foi, et cette confession catholique et apostolique : il
y a une seule hypostase — que les hérétiques eux-
mêmes appellent ousia  —, du Père, du Fils et du
Saint Esprit. Et s'ils cherchent quelle est
l'hypostase du Fils, nous confessons qu'elle est
l'unique hypostase reconnue du Père, car jamais un
père n'a été sans fils ni un fils sans père, il n'est pas
non plus possible qu'une parole puisse être sans
avoir un esprit.
C'est en effet la pire absurdité que de dire qu'un
jour un Père a existé sans Fils et qu'il ne peut ni
être appelé ni être [Père]. Le Fils lui-même en donne
le témoignage lorsqu'il dit : Moi je suis dans le Père

et le Père est en moi  et Le Père et moi nous sommes

un . Aucun de nous ne nie qu'il a été
l'engendré mais nous disons qu'il a été engendré
avant toutes choses (qu'elles soient appelées
visibles ou invisibles) , qu'il est créateur et artisan
des archanges, des anges, du cosmos et du genre
humain, parce qu'il dit : La Sagesse, l'artisan de

tout, m'a enseigné  et par lui tout a été fait.  En effet, il
ne pouvait être de tout temps s'il a eu un
commencement, puisque le Verbe qui est de
toujours n'a pas de commencement. Et Dieu
n'admet jamais de fin. Nous ne disons pas que le
Père est Fils ni non plus que le Fils est Père, mais
que le Père est Père, et que le Fils est Fils du Père.
Nous confessons que le Fils est puissance du Père.
Nous confessons que le Verbe de Dieu est Fils du
Père, qu'il n'y en a pas d'autre, et que le Verbe est
vrai Dieu et Sagesse et Puissance. Nous professons
un Fils véritable, mais nous ne l'appelons pas fils
comme les autres sont appelés fils parce qu'ils sont
dieux par la grâce de la régénération ou sont
appelés fils en raison de leur dignité et non à cause
de l'unique hypostase que partagent le Père et le
Fils. Nous confessons un Monogène et Premier-né,
mais un Monogène Verbe, qui toujours était et est
dans le Père, et un Premier-né, pour l'homme. Il
diffère de la créature commune parce qu'il est aussi
premier-né d'entre les morts. Nous confessons qu'il
y a un seul Dieu. Nous confessons une seule divi-
nité du Père et du Fils. Personne ne nie que le Père
est plus grand que le Fils, non à cause d'une autre
hypostase, ni à cause d'une autre distinction, mais
parce que le nom même de père est plus grand que
celui du Fils. Or telle est leur interprétation blas-
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phématrice et destructrice en raison de laquelle ils
contestent ce qui a été dit : le Père et moi nous

sommes un  s'appliquerait [uniquement] à l'accord
et à la concorde [du Père et du Fils]. Nous blâmons,
nous tous les catholiques, leur opinion insensée et
lamentable. Ils disent en effet que de même que les
hommes mortels, puisqu'ils commencèrent à être en
désaccord, s'étant fâchés, diffèrent d'opinion et
reviennent à la réconciliation, de même, peuvent
exister rupture et dissentiment entre le Père, Dieu
tout-puissant, et le Fils, ce qu'il est inconvenant de
conjecturer et de supposer.
Et nous aussi nous croyons et nous maintenons et
nous pensons ainsi, parce que la parole sacrée a dit
: le Père et moi nous sommes un,  et à cause de
l'unité de l'hypostase, laquelle est une pour le Père
et le Fils. Nous croyons encore ceci : qu'il règne de
tout temps avec son Père et que son règne n'a ni
commencement ni fin et qu'il ne peut avoir ni de
limite temporelle ni cesser car celui qui est de tout
temps, jamais ne commença à être ni ne peut
cesser. Nous croyons et nous recevons le Paraclet,
l'Esprit Saint, que le Seigneur lui-même nous a
promis et envoyé. Et nous croyons qu'il a été
envoyé. Et ce n'est pas lui qui a souffert, mais c'est
l'homme qu'il a revêtu, qu'il a pris de la Vierge
Marie, en tant qu'homme capable de souffrir, parce
que l'homme est mortel tandis que Dieu est
immortel. Nous croyons qu'il ressuscita le troisième
jour, non pas Dieu en l'homme, mais l'homme en
Dieu, et qu'il a apporté à Dieu son Père, comme un
don, l'homme qu'il a délivré du péché et de la
corruption. Et nous croyons qu'au moment
opportun et fixé, il jugera tous et au sujet de tous.

Telle est leur folie, et par une si épaisse obscurité
leur intelligence est aveuglée, afin qu'ils soient
incapables de voir la lumière de la vérité. Ils ne
peuvent saisir la signification du verset : Qu'ils

soient un en nous . La raison de l'utilisation du mot
un est évidente : parce que les apôtres ont reçu le
Saint Esprit de Dieu, mais pourtant ils n'étaient
pas esprit, aucun d'eux n'était ni Verbe ni Sagesse
ni Puissance ni non plus Monogène. De même,  est-
il dit,  que toi et moi nous sommes un, ainsi  qu'eux

aussi soient un en nous.  Mais la parole divine a
tranché très précisément Qu'ils soient un en nous.

Elle n'a pas dit : Comme nous sommes un le Père et

moi . Mais pour que les disciples, associés entre eux
et unis, soient un par la foi, la confession, et qu'ils
puissent être un dans la grâce et dans la piété de
Dieu le Père et [un] dans le pardon et l'amour de
notre Seigneur et Sauveur.
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